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Le Facsimile et la Radiodiffusion

Nous avons juge utile de publier un article consequent

sur cette question interessante, encore insuffi-
samment connue, mais dont le developpement aux Etats-
Unis est dejä considerable. Notre article touche essen-
tiellement ä l'etat actuel du facsimile et ä ses
possibility, il ne doit pas etre confondu avec la television.
(Note de la U.I.R.)

Situation actuelle
La transmission de facsimiles par ondes ou par

cables s'est considerablement developee au cours des
dernieres annees. La guerre, il est vrai, a retarde leur
utilisation ä des fins radiophoniques, mais d'autre part
eile a sensiblement contribue ä Lessor technique en ce
domaine, ce qui ne manquera pas d'apparaitre dans
l'apres-guerre.

Definition
Le reglement general des radiocommunications

revise au Caire en 1938, donne, dans son article premier,
la definition suivante du facsimile: «Service effectuant
des emissions pour reproduire ä distance les images
fixes d'une fagon permanente. Ce service de facsimile
peut etre effectue par des stations de radiodiffusion,
des stations fixes ou des stations du service mobile.»

Ainsi, cette definition englobe tous les systemes de
transmission d'images pour autant qu'ils utilisent la
voie radio-electrique. Cependant, une certaine specialisation

s'est dejä faite, qui tend ä separer la transmission
d'images entre stations pour un service commercial
d'une part et la radiodiffusion des images d'autre part.

Le principe du transmetteur est le meme dans les
deux cas; il comporte un tambour cylindrique sur le-
quel est enroulee l'image ä transmettre qui est explo-
ree en spirale par un «spot» lumineux. La lumiere
reflechie, captee par des cellules photoelectriques, sert
ä moduler le transmetteur.

Pour les services commerciaux, la reception se fait
par des moyens photographiques. Le materiel sensible,
film ou papier, fixe sur un tambour cylindrique, est

expose ä un rayon lumineux module suivant les
impulsions regues. II est ensuite traite suivant les pro-
cedes photographiques courants.

Cette methode presenterait de nombreux inconve-
nients dans le cas de la radiodiffusion d'images, c'est-ä-
dire dans le cas ou l'image doit etre regue simultanement
par un grand nombre de postes qui ne sont pas desservis
par un personnel competent. II est preferable dans ce cas
d'obtenir les images par impression directe sans faire
appel ä des traitements photographiques. II existe au-
jourd'hui plusieurs types d'appareils satisfaisant ä cette
condition, certains utilisent les principes des tous
premiers essais de transmission d'images. A l'exemple des
Americains nous recommandons d'appeler «facsimile»
l'utilisation de ces procedes d'impression directe, lais-

sant l'expression «phototelegraphies aux procedes
photographiques pour les services commerciaux.

On peut done diviser les systemes de radiodiffusion
visuelle en trois groupes:

1° La television est un procede permettant la
transmission tres rapide d'images successives, fixes ou
mobiles. Celles-ci sont destinees ä etre regardees et ne

sont pas enregistrees de maniere permanente.
2° Le telescripteur (teleprinter) est un procede par

lequel une machine ä ecrire est actionnee ä distance et

transcrit un texte sur une bände ou sur une feuille de

papier.
3° Le facsimile transmet ä distance des images fixes

qui sont regues par impression directe permanente.

Apergu historique de la radiodiffusion d'images
L'histoire de la transmission des images remonte ä

environ un siecle. II est done comprehensible que la

radiodiffusion se soit occupee tres tot de la possibility
de completer par des images ses productions auditives.
Les amateurs ont eux aussi contribue au developpement

des procedes de transmission d'images.
En 1926, quelques compagnies nord-americaines com-

menceront des essais en utilisant des appareils de
Jenkins. A la meme epoque, des essais furent entrepris en

Allemagne avec des appareils de Diekmann et en Angle-
terre avec les appareils de Baker.

En 1926 le poste de Munich diffusait des cartes

meteorologiques suivant le Systeme Diekmann. En 1927,

les procedes anglais de Baker furent introduits en Au-
triche par Fulton et y subirent quelques ameliorations.

La radiodiffusion autrichienne entreprit alors la

transmission d'images.
L'annee 1928 marque le moment oh cette serie de

premiers essais atteignit son developpement maximum.
L'Autriche introduisit des transmissions officielles
suivant le Systeme Baker-Fulton; en Allemagne, ä Paris
et ä Londres, on entreprit des series d'essais tres suivis.

L'etablissement de services de facsimiles fut cependant
abandonne peu ä peu dans la meme annee et les annees

qui suivirent, vu les possibility tres limitees des appareils

alors disponible qui ne permettaient d'atteindre
qu'un petit nombre d'interesses.

Contrairement ä ce qui s'est produit pour la
transmission commerciale, le developpement du facsimile

fut des lors limite presque exclusivement aux Etats-Unis

d'Amerique. De nombreux inventeurs s'y livrerent ä des

recherches pour arriver ä des types d'appareils simples,

automatiques, susceptibles d'etre utilises par des parti-
culiers, si bien qu'en 1938 le probleme etait avance pour

que plusieurs compagnies puissent introduire avec succes

des programmes de diffusion de facsimile. Ces pro*

grammes visaient avant tout ä fournir aux possesseurs

d'appareils de reception une espece de journal radio-

diffuse.
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Le 7 decembre 1938, la station KSD emettait la
premiere edition radiophonique du «St. Louis Post-Dis-
patch». Le 20 janvier 1939, le California Radio System
inaugurait une serie d'emissions, et la station W2XBF,
de New-York, commenpait le 13 mars 1939 un service
regulier, de 11 ä 12 h., de 15 ä 16 h., et de 19 a 20 h. La
meme annee, les stations WOR, WGN, WHK, WLW, et
creaient un reseau special pour la transmission de facsimiles

selon le Systeme Finch. D'autre part, des essais
furent entrepris sur ondes courtes, afin d'alimenter la
presse provinciale. Les premieres realisations pratiques
— comme le soulignait le Bulletin mensuel de l'UIR
en mai 1941 — eurent lieu entre New-York et Philadel-
phie. Un plan fut elabore en vue de la creation d'un
reseau destine ä couvrir l'ensemble du territoire des

Etats-Unis, afin de fournir ä la presse de toute la
province un nombreux materiel d'information susceptible
d'etre reproduit. Les premiers emetteurs devaient etre
construits ä Boston, Chicago, ä la Nouvelle-Orleans, ä

Washington. La meme annee, les journaux radiophoni-
ques transmis par chaque organisme devaient faire l'ob-
jet d'un developpement particulier.

On envisageait simultanement le developpement d'e-
metteurs-recepteurs entierement automatiques, destines
aux transmissions par cable, devant completer le
service telephonique et surpasser ä maints egards le tele-
scripteur.

La guerre, cependant, a suspendu la realisation de
la plupart de ces projets. Mais la portee considerable
que revetira le facsimile aux Etats-Unis, dans l'avenir,
ressort du fait que lors de la reglementation generale
relative ä la repartition des longueurs d'onde pour les
emetteurs ä ondes ultra-courtes ä modulation de

frequence, qui remonte ä 1940, les bandes de frequence
ont ete prevues de telle sorte que les stations de radio-
diffusion, outre les emissions acoustiques, soient en
mesure de prevoir egalement la transmission d'images.

Les USA sont done le premier pays oü les services
de facsimiles aient fait l'objet d'une reglementation
officielle et se soient introduits d'une maniere definitive.

Situation juridique du facsimile
Comme il ressort du court aperpu historique du

developpement du facsimile que nous venons de donner,

plusieurs organismes radiophoniques avaient dejä songe
ä introduire ce Systeme aux alentours de 1926. La
radio, sitot apparue la possibility d'une adjonetion
d'emissions visuelles aux emissions auditives, s'etait occu-
pee de ce probleme sur le terrain theorique et pratique.
Elle adopta le point de vue que l'ensemble des moyens
de transmission electrique de communications sous forme
d'emissions pour la collectivity etait affaire de la radio-
diffusion. Selon le statut juridique des pays interesses,
ce principe ne peut s'appliquer qu'au facsimile par sans
fil, ou egalement au facsimile par cable, de fapon que
les prescriptions relatives aux concessions pour la radio-
diffusion auditive soient egalement valables pour la ra-
diodiffusion visuelle.

Lors des premiers concessions accordees aux socie-
tes radiodiffusion, cette question n'avait pas fait l'objet
d'une attention particuliere, car ä cette epoque le facsimile

et la television paraissaient encore du domaine
hypothetique de l'avenir. Dans la plupart des cas, les

autorites concessionnaires interessees ä l'organisation
de la radiodiffusion estimaient toutes que la radio-
phonie et la radio-visuelle ne sauraient etre distinguees
radicalement l'une de Lautre. C'est pourquoi les
organismes de radiodiffusion, dans les cas dejä mentionnes,
ont toujours repu des autorites une autorisation valable
pour l'inauguration ä titre experimental ou officiel du
facsimile quand bien meme certaines reserves avaient
ete formulees dans certains cas. En consequence, les

organismes de radiodiffusion, s'ils veulent surmonter
toutes les difficultes susceptibles de surgir dans l'avenir,

devraient d'ores est dejä s'efforcer de clarifier la
situation juridique du facsimile et de la television, et
d'introduire dans leurs concessions le droit ä l'utilisa-
tion de la radiodiffusion visuelle (television, facsimile,
telescription).

L'utilisation du facsimile pose du reste encore d'au-
tres problemes, en premier lieu de l'ordre du droit d'au-
teur. La diffusion radiophonique d'oeuvres litteraires
protegees, de dessins et de photographies, est analogue
ä maints egards ä la reproduction par imprimes. On peut
done estimer que les reglementations relatives ä l'im-
prime et ä l'edition pouriont etre utilisees largement
dans le domaine du facsimile, moyennant une adaptation
qui sera le fruit de l'experience.

D'autres problemes de droit sont poses par l'emis-
sion (cf. Dr J. Buser, Berne): Le droit auteur dans la

entreront en concurrence avec la presse quotidienne.
Ici egalement se laisse entrevoir une reglementation
particuliere, dans toute la mesure oü des accords directs
n'interviendront point entre la presse et la radiodiffusion

(cf. Dr J, Buser (Berne): Le droit auteur dans la

radiodiffusion, serie N° 8707) (a um>!
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